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Ber. Schweiz. Bot. Ges. 83 (1), 14—29 (1973)

Contribution ä l'etude cytotaxinomique
des Alyssum de Turquie

par Juliette Contandriopoulos et Zara Afzal-Rafii

Universite de Provence, Laboratoire de Botanique
Centre de St. Charles, Marseille, France

Manuscrit regu le 24 novembre 1972

Poursuivant nos recherches cytotaxinomiques sur ies A lyssac du bassin
mediterraneen oriental (Cf. Contandriopoulos, 1968), nous avons etudie les
Alyssum recoltes au cours de deux missions botaniques en Turquie en 1968 et en
1970 avec P. Quezel, Professeur ä l'Universite de Provence. Ces missions ont ete
subventionnees par le C.N.R.S.

Les plantes temoins sont conservees dans l'herbier de Turquie depose ä
1 Universite de Provence (centre de St Jerome). Elles ont ete determinees par
P. Quezel et par nous-meme et leur identification a ete verifiee par T.D. Dudley
(Harvard University, U.S.A.), le specialiste du genre Alyssum, auquel nous
temoignons notre reconnaissance pour toute l'aide qu'il nous a donnee.

Les denombrements chromosomiques ont ete effectues soit ä partir de boutons floraux
directement fixes sur le terrain, soit ä partir de graines que nous avons fait germer au
laboratoire ou encore de plantes cultivees au jardin botanique.

La technique utilisee a ete celle des ecrasements au carmin acetique apres fixation ä l'alcool
acetique et mordan^age au carmin acetique et acetate ferrique. Les echantillons fixes ont
ete conserves dans le fixateur dans un congelateur a une temperature d'environ —15°.

Le genre Alyssum est bien represents en Turquie. Dudley, dans „Flora of
Turkey" (1965) denombre plus de 80 especes ainsi que de nombreuses sous-especes
et varietes inegalement reparties dans differentes sections. Ces sections constituent
des ensembles complexes d'especes en general fortement apparentees les unes
avec les autres.

Dans le tableau ci-joint, nous donnons le resultat des denombrements
chromosomiques que nous avons effectues sur une trentaine de taxons. Pour chaque
taxon, nous avons indique, en outre, les lieux de recolte et la distribution
geographique. La classification utilisee est celle qui figure dans „Flora of Turkey"
de Davis.
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Distribution
geogrephioue

SECTION OOONTARRHENA (Meyerl Hooker

A corslcum Duby

masmenaeum Boiss

A oxycarpum Boiss et Bai

A sibiricum Willd

A murale Waldst et Kit.

A caaslum Boiss

A cilicicuni Boiss et 8al

A, florlbundum Boiss et Bai

• A qiosnanum Nyar (Cf
A condensatum Boiss et Hausskn

ssp condensatum

flexibila (Nyar Dudl

Mugla versant sud du Sandraz Dag, Enderoique d'Ana
region de Ko cegiz, 1000 m tolie, natural!

68 141 3? 02, Mugla Sandraz Dag pres de la
maison foresti=re

68 144 32 C2 Mugla, Sandraz Daq, pres de la
maison fores^iere

68 158 32 C2 Mugla, Sandraz Oag, rocailles ophio
litiques

70 372 16 05 Seyhen, Ala Dag KarakötOk, crites
sur serpentine

70 362 16 05, Seyhan Ala Dag KarakdtOk, pe
louse sur ophiolites

'
70 377 15 05, Seyhan Ala Dag, KarakOtÜk, pe

louse sur ophiolites
68 110 8 16 03, Antalya Ak Dag, flanc sud, suin

tenients, 2000 m

Corse

Endemique

A oxvceroum x A masmenaeum f 70 379 64 05, Seyhan Ala Dag, Karakötök, pe¬
louse sur ophiolites, 2000 m

A callichroum Boiss et Bai 70 388 24 48 05, Seyhan Ala Dag, rocailles vers Endemioue.
2000 m

70 400 48
1'

C5, Seyhan Ala Oag, rocailles vers
2700 m

A huber-morathii Dudl 70 339 16 05, Igel Mersin, route d'Aslankay, End Unique
serpentines, 700 m

68 47 32 03, Antalya Teke Dag, source

A Dateri Nvar 70 14 16 B3, Afyon 30 km ä 1 est d'Afyon, Element irano
arenBs granitiques touramen

70 04 16 32 B3, Afyon 20 km a 1 est d'Afyon,
schistes

A borzaeanum Nyar 70 11 16 32 B4, Ankara steppes sur schistes Roumanie, Bui
100 km ä 1'Quests d Ankara, dans garie, NW Grece,

1 des gypses Anatolie
70 371 I 32 05, Seyhan Ala Dag Karakiltuk,

A condensatum x A

68 354

70 22

70 179

70 338

70 346

70 351

70 246

70 108

70 110

70 279

68 119

70 414

70 270

70 298

70 300

70 296

crStes sur serpentine
16 A2, Bursa, tau Dag, pelouse rocailleu-

se calcaire
16 B5r Kayseri Zelve
16 B5, Kaysen, Zelve

16 A2, Bursa, flu Dag, forSt vers 1800 m

16 03, Antalya entre Burdur et Antalya,
for6t de Pinis Brutia, 1000 m

16 03, Antalya prfes d'Akseki

32 05, Igel Mersin,rnute d'Aslenkay,
serpentines, 900 m

16 05, Seyhan Pos, foröt de Pinus brutia
1100 m

1

16 05, Seyhan Pos, forSt de Pinus brutia

Balkans, CrimSe
Caucase, Turguie j

32 C5, Konya Azi tepe, 2000 m

16 05, Konya Yaylacik tepe, pelouse
rocSilleuse

16 05, Konya Yaylacik tepe, pelouse
roceilleuse, 1800 m

32 05, Igel Baikar Dag, KarakutölUk,
pelouse rocailleuse 2400 m

16 03, Antalya Ak Oag

16 05, Konya Yaylacik tepe, erstes

16 05, Konya Yaylacik tepe
16 03, Antalya Cirlavik tepe, crStes,

2300 m

16 C5, Igel Bolker Dag KarakUsillilk
2400 m

16 05, Igel Bolkar Dag KarakOsdlök
2500 ra

16 05, Igel Bolkar Dag KarakisulUk
2500 m

32 05, Igel Bolkar Dag KaraküsDlDk

EndUnique

Endemique

Taurus, Syrie,
Liban, N Irak

Syrie, Liban,
Taurus, Anti
Taurus
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SECTION ALYSSUM Dudley
A, contemptum Schott et Kotschy

A. strigosum Banks et Sol,
sso• strigosum

ssp. cedrorum Schott et Kotschy

reoens Baumg.
var. trichostachyum Dudl.

»sulum Germar, et Pestal,

isulun x A. sibiricum
argyrophyllum Schott.

A. praecox Boiss, et Bai.
var. praecox.

A. proplnquum Baumg.

A. bornmuelleri Haussk. et Meyer

A. mouradicum Boiss. et Ball.

SECTION GAM05EPALLM (Haussk.) Oudl.
A, legido-stellatum (Hausskn. et Borrim.) Oudl)

70.07

70.394

70.458
70.453

70.328

70.295

68.345

68.343

70.94

70.112

70.125

68.166

70.128

70.378

C3, Antalya } Akseki, foröt c

doline, 1700 m.
C5, Seyhan s Ala Dag, 2400 m.

ist d'Afyon,

C5, Seyhan : Ala Dag, pelouse 2000 n

C3, Antalya s Ak Dag, pelouse 2000 n

C2, Mugla : Sandrez Dag, rocailles
phiolitipues, 2000 m.

C5, Seyhan 5 Ala Dag, plateau de
KarekütOk, pelouse sur ophio-
lites, 1900 m.

C5, Konya : crates calcaires de
Yellibel tepe, 2000 m.

Distribution
geogrephique

Element irano-
tourenien.

83, Afyon j 20 km ä
schistes, 1100 i

C4, Konya : Azi Tepe, maison forestifere
C4, Konya i Azi Tepe ores de la maison

forestiere.
C3, Antalya : Akseki, col de Veli

Kuyusu, Forfit d'Abies

C5, Igel : rochers calcaires ä l'est
d'Aslankag, 1200 m,

C5, Igel : Bolkar Dag, plateau de
KarakQsükük, 2400 m.

C5, Igel : Bolkar Dag, rocailles
vers 2700 m.

A?, Bursa : Ulu Dag, crStes.
A2, Bursa j Ulu Dag, crtätes,
C3, Antalya : Akseki, col de l'Emir

Hasan.
C3, Antalya : Akseki, crStes de

Yaylacik tepe, 1850 m.
C3, Antalya s Akseki, crätes de

Yaylacik tepe, 1900 m.

Element mediter-

Europe Orientale

Endemique

Endemique

Endemique,

Endemique,
Taurus, Liban.

Element irf
touranien.

ALYSSUM j Nombres chromosomiques.



Discussion

L'examen de ce tableau nous conduit ä faire quelques remarques:
1- Le nombre chromosomique de base du genre Alyssum est x=8 du moins

en Mediterranee Orientale. La moitie des taxons etudies sont diploi'des. Les autres
presentent un degre de Polyploidie plus ou moins eleve: tetraploi'die, hexaploldie,
octoploldie. La Polyploidie est un phenomene qui se produit frequemment
chez les Alyssum.

2- Repartition geographique des taxons etudies: La moitie des taxons etudies
sont des endemiques parfois tres localises dans la chaine du Taurus. Les autres ont
une aire de distribution geographique Orientale: irano-touranienne ou encore
situee dans la region mediterraneenne Orientale, ä l'exception de 2 especes qui
habitent l'une (A. repens) la region mediterraneenne occidentale et Orientale
et l'autre (A. murale), l'Europe Orientale et l'Asie occidentale.

3- En observant de plus pres ce tableau, nous remarquons que certaines
especes sont representees ä la fois par des races diploi'des et polyploldes.

Examinons ces taxons:

a: A. strigosum Banks et Sol.

Deux sous-especes sont reconnues chez A.strigosum: les ssp. strigosum et
cedrorum. La principale difference qui existe entre ces deux taxons concerne
la caducite des sepales. Chez la ssp. strigosum, les sepales ont une caducite
precoce alors qu'ils sont persistants chez la ssp. cedrorum, Une difference
secondaire s'observe au niveau de la pilosite des silicules. Chez les deux sous-
especes, il existe des poils etoiles apprimes et des poils inegalement bifurques
legerement tuberculeux ä la base. Chez la ssp. cedrorum, les poils sont plus
laches et plus longs que chez la ssp. strigosum et les tubercules des poils un peu
plus gros.

Nous avons etudie des plantes prelevees dans 4 populations differentes de
A. strigosum. Parmi ces populations, 2 appartiennent ä la ssp. cedrorum et sont
diploldes (Fig. 6). Les 2 autres echantillons se rattachent par le caractere de la
caducite des sepales ä la ssp. strigosum, mais les plantes d'une des populations
sont diploldes (Fig. 4) alors que Celles de l'autre sont octoploi'des (Fig. 5).
Ces 2 races chromosomiques different entr'elles par des caracteres apparemment
bien minimes. En effet chez le taxon octoplolde, les plantes paraissent un peu
moins robustes que celles du taxon diplolde, les silicules sont legerement plus
petites avec des poils plus fins, plus denses et plus courts. Les tubercules ä la
base des poils bifurques sont ä peine visibles.

J. Persson (1971) a egalement denombre 2n=16 chez les 2 sous-especes
strigosum et cedrorum sur du materiel provenant de Grece et de Turquie.

b: A.erosulum Gennar. et Pestal.

Les plantes que nous avons etudiees proviennent des cretes de l'Ulu Dag
(Bursa) ainsi que du Bolkar Dag (Iqel): rocailles vers 2700 m et plateau de
Karaküsülük vers 2400 m.
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La encore, nous avons trouve des differences de nombres chromosomiques
entre les echantillons de L'Ulu Dag tetraploldes et ceux du Bolkar Dag,

diploides.
Bien que le diploi'de soit nettement plus robuste que le tetraploide, les fleurs

et les silicules de ce dernier sont plus grandes que celles du diploi'de. Chez le

tetraploi'de, les petales atteignent 5,5—6 mm de long sur 2,5 de large et les

sepales 3,5 sur 1,2. Chez le diploi'de, les petales ne depassent pas 4 mm de long
et les sepales 2,2 sur 1 mm de large. Chez les 2 taxons les petales sont legerement
echancres au sommet.

Les silicules sont deux fois plus grandes chez le taxon tetraploi'de que chez
le diploi'de. Enfin chez le tetraploi'de, les poils etoiles sont plus gros et plus denses,

notamment sur les tiges, et les chromosomes de taille plus petite que ceux
du diploide (Fig. 7 et 8).

c: A.masmenaeum Boiss.

Les echantillons etudies proviennent du Sandraz Dag (Mugla) et de l'Ala Dag
(Seyhan), plateau de Karakütiik.

Les plantes recoltees au Sandraz Dag sont toutes tetraploides (Fig. 19) alors que
celles de Karakütük sont diploides (Fig. 18). Les 2 taxons sont silicicoles et
croissent sur serpentine (Karakütük) et sur ophiolites (Sandraz Dag).

II est difficile de differencier sur des criteres morphologiques les 2 races
chromosomiques qui presentent des dimensions semblables, des feuilles tomenteuses
concolores, des fleurs identiques et des silicules ä un seul ovule. Les silicules
sont glabres, elliptiques de 5—6 mm de long, le style ne depassant pas 1,5—2 mm
de long.

La seule difference observee sur un echantillon, mais non sur tous, c'est que
chez le diploide, les feuilles sont parfois de taille plus grande atteignant jusqu'ä
3,5 cm de long sur 1,2 cm de large alors que chez le tetraploide, nous n'avons

pas vu de feuilles de longueur superieure ä 2,5 cm. Les tleurs de ce dernier seraient

peut-etre un peu plus petites.

d; A.huber-morathii Dudl.

Les specimens etudies proviennent du Teke Dag (Antalya) et de Mersin (route
d'Aksankay).

Le premier est tetraploide (Fig. 24) alors que le second est diploi'de (Fig. 23)
et croit ä une altitude inferieure.

L'unique difference morphologique entre les deux races chromosomiques est la
suivante: Le diploide est nettement plus robuste que le tfetraploide, ses feuilles
longues de 2 cm environ ont une largeur de 2 mm alors que chez le tetraploide
elles ne depassent pas un mm de large.

e: A. condensatum Boiss. et Hausskn.

Nos echantillons se rattachent aux deux sous-especes distinguees par Dudley
et qui se reconnaissent essentiellement aux silicules presentant un inaument dense,
canescent et persistant, aux styles avec un indument et aux sepales persistants
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chez la ssp. condensatum et des fruits grisätres avec un indument epars, caduque,
des sepales caduques egalement et des styles plus ou moins glabres chez la ssp.
flexibile.

Ces deux sous-especes sont diploi'des avec un nombre chromosomique de

2n=16. (Fig. 34 et 36). Cependant dans nos recoltes, nous avons trouve sur le
Bolkar Dag au plateau de Karaküsülük des plantes tetraploides qui se rattachent
indiscutablement ä VA. condensatum.

La premiere (Fig. 35) (No 70.279) est une forme naine du diploide. Elle etait
isolee dans une station. II s'agit peut-etre d'un autoteträplolde.

Une autre plante egalement tetraploide (N° 70.296) ressemble enormement par
son aspect general et par ses dimensions ä A. condensatum ssp. flexibile. Elle
s'en differencie par les feuilles nettement allongees et aigues alors qu'elles sont
obtuses ou spathulees chez la ssp. flexibile et paf des sepales recouverts de poils
etoiles comme chez la ssp. flexibile mais qui sont membraneux sur les bords
alors que chez le diploide ils sont non ou tres legerement membraneux.

Ce tetraploide nous a paru etre un hybride entre A. condensatum ssp. flexibile
et A. erosulum dont il se rapproche par la forme des feuilles. Ces 3 taxons se

trouvaient en melange dans une meme station, ce sont les Nos 70.295 (A. erosulum),
70.298 (A. condensatum ssp. flexibile) et 70.296 (A. erosulum xA.conde isatum
ssp. flexibile).

f; A. oxycarpum Boiss. et Bai.
Les piantes que nous avons recoltees soit ä l'Ak Dag (Antalya), soit ä l'Ala Dag

(Seyhan) sur le plateau de Karakütük se rapportent ä 1 'A. oxycarpum et sont
diploides (Fig. 21) (Nos 70.362, 70.377, 68.110). Une plante cependant de
Karakütük (No 70.379) recoltee dans une des populations de cette localite possede
un nombre chromosomique octoploide 2n=64 (Fig. 22), et serait vraisemblablement
d'origine hybridogene ä partir du croisement de VA. oxycarpum et de 1 'A. masmenaeum
qui se trouvaient en melange dans cette station.

Elle se rapproche de A. oxycarpum par son aspect general, mais sa taille est plus
elevee, intermediaire entre celle de VA. oxycarpum et de YA. masmenaeum.
Comme chez ce dernier les pousses steriles n'atteignent pas 10 cm de hauteur.
Les feuilles de meme forme sont legerement plus grandes que Celles de A. oxycarpum.
II en est de meme pour les fleurs. Les silicules non velues, legerement papilleuses
ressemblent davantage ä Celles de A. masmenaeum. II pourrait s'agir ici d'un cas
d'autoallopolyploidie puisque les parents presumes sont tous deux diploi'des. Nous
n'avons pas rencontre de tetraploides dans cette station.

^

g: A. repens Baumg. ssp. trichostachyum Dudl.
Les plantes que nous avons recoltees sur des rochers calcaires ä Aslankag (Igel)

et que Dudley a rapportees ä A. repens ssp. trichostachyum sont diploides (Fig. 3)
alors qu'en Grece (Contandriopoulos, 1968), nous avions determine un nombre
chromosomique tStraploide pour des plantes rattachees ä cette meme sous-espece.
La aussi, la seule difference morphologique entre les races diploides et tetraploides
est la robustesse du taxon diploide par rapport au tetraploide.

Signalons cependant qyVA. repens est egalement diploide dans le bassin
mediterraneen occidental (Bonnet, 1963) et en Transylvanie (Manton 1932).
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h: A.pateri Nyar.

Nous avons trouve, dans deux stations differentes situees ä l'Est d'Afyon
deux Alyssum qui ont ete rattaches & A.pateri. L'un est diploide (Fig. 25) et
1'autre tetraploide (Fig. 26). II est difficile de distinguer les deux races
chromosomiques sur des criteres morphologiques. La seule difference minime
que nous ayons pu noter concerne la forme des feuilles legerement plus allongees
chez le tetraploide que chez le diploi'de.

i: A.sibiricum x A.erosulum Gennar. et Pestal.

Sur les cretes calcaires de l'Ulu Dag (Bursa), au milieu d'une population
mixte comprenant A.sibiricum (diploide) et A.erosulum (tetraploide) nous avons
trouve quelques plantes hexaploides provenant vraisemblablement du
croisement des deux taxons A. sibiricum et A.erosulum. (Fig. 9). Au point
de vue morphologique l'hybride ne se distingue pas de A.erosulum.

L'etude morphologique et cytotaxinomique de ces differents groupes d'especes
montre que les problemes poses par les Alyssum de Turquie sont fort complexes
d'autant plus que l'hybridation est un phenomene qui apparait frequemment.
Par ailleurs l'hybridation, generalement accompagnee de Polyploidie, n'est pas
toujours suivie d'une differenciation appreciable des caracteristiques morphologiques
comme nous avons pu nous en apercevoir dans les paragraphes precedents.
Citons par exemple l'hybride de A.sibiricum et de A.erosulum qui, morphologique-
ment ne se differencie pas de A.erosulum. Et, que penser de l'origine du taxon
octoploide de A.strigosum nettement apparente ä 1 'A.strigosum ssp. strigosum
diploide?

4- Ce tableau met en evidence que l'hybridation peut s'effectuer entre des

taxons appartenant ä une meme section, par exemple entre A. masmenaeum et

A.oxycarpum (section Odontarrhena) ou entre des especes faisant partie de

sections differentes, soit entre A.erosulum (section Alyssum) et A.sibiricum
(section Odontarrhena) ou encore entre A.erosulum et A.condensatum (section
Odontarrhena).

5- La Polyploidie chez les Alyssum.
Differents types de Polyploidie peuvent s'observer chez les Alyssum:
— des allopolyploides comme nous l'avons dejä note.
— des autopolyploides ou peut-etre des allopolyploides segmentaires, par exemple

des races tetraploides chez A. erosulum, A. masmenaeum, A. huber-morathii,
A. condensatum.

— des autoallopolyploi'des comme le taxon octoploide issu vraisemblablement
du croisement de A.oxycarpum diploide avec A. masmenaeum egalement diploide.

6- Lorsque nous avons des races diploides et polyploides chez une meme
espece, le diploide est en general plus robuste que le polyploide qui semble etre
souvent une forme naine du diploide ou de plus petite taille. Citons A.strigosum,
A.repens, A.erosulum, A.masmenaeum, A.huber-morathii, A. condensatum.
Cette caracteristique morphologique est peut-etre associee ä un phenomene
d'autopolyploi'die.
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7- Au point de vue de la repartition geographique des races diploides et
polyploides d'une meme espece il est interessant de noter que la localisation
des diploides se trouve en general ä l'est de celle des polyploides. Ceci donnerait
ä penser que le foyer d'origine des Alyssum ou encore la region oü se sont maintenus
des types anciens se situe ä l'est et que la differenciation se produit vers l'ouest.

8- Ce tableau montre egalement que la differenciation par la Polyploidie peut
etre un phenomene ancien et qui s'observe chez des especes bien caracterisees

morphologiquement presentant parfois un degre eleve de Polyploidie, par exemple
A.propinquum octoplolde (Fig. 11) endemique localisee dans le Taurus et l'Anti-
Taurus, qui presenterait quelques parentes avec les endemiques A. lepidotum
qui occupe une aire tres morcelee en Turquie et A.lanceolatum d'Iran et
d'Afghanistan.

Par contre, la presence d'hybrides polyploides, au sein de populations oü

differents Alyssum sont en melange montre que ce processus de differenciation
par la polyploides, est un phenomene qui se continue de nos jours.

9- Affinites des Alyssum etudies.
Nous avons essaye de grouper quelques unes des especes mentionnees en

recherchant leurs affinites.
Un premier exemple est pris chez des Alyssum appartenant ä la section

Odontarrhena. II s'agit d'un groupe d'especes etroitement apparentees aussi bien
sur le plan morphologique qu'ecologique et presentant entr'elles des rapports
indeniables. Ce sont des endemiques strictement localisees sur certains massifs

calcaires oü elles colonisent les cretes battues par le vent. Citons A. argyrophyllum
(Taurus occidental et central), A.handeli (Mt Olympe de Thessalie), A. dörfleri
(Macedoine), A. taygeteum (Mt Taygete), A.sphacioticum (Crete, Mt Stavropodia),
A. idaeum (Crete, Mt Ida). Ces especes presentent aussi des affinites plus lointaines
avec A. mouradicum (Taurus oriental, Anti-Taurus, Amanus) qui croit aussi sur
ophiolites.

Dans le schema suivant, nous indiquons les rapports de parente entre ces
differents taxons.

A. idaeum

A. handeli <

A. taygeteum
2n= 16

2n= 16

A. sphacioticum
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Toutes ces especes peuvent etre considerees comme des endemo-vicariants
(Gaussen et Leredde, 1949) ou des schizo-endemiques (Favarger et Contandriopoulos,
1961) derivant d'un ancetre commun.

Leur differentiation est certainement ancienne. En effet, elles sont restees
diploldes et n'ont pas donne naissance ä des races polyploides alors que la
Polyploidie est un phenomene tres commun chez les A lyssum. Elles sont bien
differenciees sur le plan morphologique. Elles habitent des stations reliques
sur des territoires separes les uns des au tres et leurs aires de distribution ne se

superposent pas. Par exemple en Crete, A. idaeum et A.sphacioticum sont des

endemiques localisees dans deux massifs differents. Elles presentent les memes
exigences ecologiques. Ces Alyssum representent un groupe fort ancien d'orophytes
de la Mediterranee Orientale et mettent en evidence les liens floristiques et les
connexions qui ont existe entre les montagnes du bassin mediterraneen oriental.

Un deuxieme exemple est pris encore dans la section Odontarrhena chez des

especes qui gravitent autour de VA. callichroum. Ce sont des especes silicicoles
qui croissent de preference sur serpentines ou sur ophiolites. Elles n'ont cependant
pas les memes exigences ecologiques, ne vivent pas dans les memes types de

groupements et croissent ä des altitudes variees.
Dans le schema suivant, nous avons essaye de definir les liens de parente entre

ces differents taxons.

A. masmenaeum A. troodn A. huber-morathn

A. masmenaeum
2x

A. callichroum <^—

6x
—^ A. huber-morathn

2x

>1/

A. oxycarpum
2x

A. cypricum A. fallacinum

A. callichroum est une endemique localisee en Turquie Orientale, eile atteint
sa limite occidentale dans le Taurus de Cilicie.

Elle est apparentee, d'apres Dudley avec A. cypricum endemique de Chypre et
du SW de l'Anatolie et avec A.huber-morathii endemique du Taurus occidentale et,
d'apres Boissier (1867) in A. masmenaeum endemique du Taurus. Par ailleurs
A.huber-morathii presente des affinites avec les endemiques A. fallacinum,
(Thessalie) et avec A. troodii, (Chypre). Enfin A.masmenaeum est apparentee ä

A. oxycarpum (Taurus, Anti-Taurus, Amanus).
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A. callichroum est hexaploi'de et vraisemblablement d'origine hybridogene.
A. huber-morathii et A. masmenaeum sont diploides mais chacun d'eux a donne

naissance par autopolyploidisation ä des races tetraploi'des.
Enfin A. masmenaeum qui a des affinites avec A. oxycarpum a donne, par

croisement avec lui, un hybride octoploide sans doute par autoallopolyploidisation.
Les nombres chromosomiques de A. troodii, de A. fallacinum et de A.cypricum

ne sont pas connus et dans l'etat actuel de nos connaissances, sans avoir procede
ä des experiences de croisement entre ces differents taxons, il ne nous est pas

possible de definir les parents veritables de A. callichroum. Neanmoins il nous a

paru interessant de nous attarder un peu sur cet exemple qui montre ä la fois

la complexite des rapports qui existent entre les especes etudiees et le role de la

Polyploidie dans revolution de ces taxons qui constituent un groupe jeune,

agressif en voie de differentiation. En effet, autopolyploi'die, allopolyploids,
autoallopolyploidie, tous les phenomenes de Polyploidie, se rencontrent dans les

rapports, qui existent entre ces taxons qui sont beaucoup moins bien

individualises que dans l'exemple precedent. En outre leurs aires de distribution
se chevauchent en certains points et des especes differentes se rencontrent
dans un meme groupement vegetal. Enfin il n'existe pas encore de barriere

genetique et les especes peuvent facilement se croiser. II en resulte ä la fois une

grande homogeneite dans les caracteres morphologiques et, en meme temps

une grande variability dans les caracteres cytologiques.

10- Alyssum corsicum Duby.
Ce taxon identifie pour la premiere fois en corse ä proximite du port de

Bastia, dans le vallon du Fango, forme une petite colonie tres reduite dans des

friches. II a ete considere, pendant plus d'un siecle, comme une endemique corse.

C'est Huber-Morath (1943) qui decouvrit dans le sud de l'Anatolie une espece

tres commune qui avait ete confondue avec A.elatum Boiss. et qui en realite
etait la plante de Corse. Cette derniere avait du etre introduite accidentellement
dans l'ile dans cette unique station situee pres d'un port. Elle s'y est naturalisee

tout en restant cantonnee dans les friches sans se repandre aux alentours, ne

pouvant entrer en competition avec le maquis.
Nous avons confirme sur les plantes de Turquie le nombre chromosomique

diploi'de d'A. corsicum que nous avions compte primitivement sur du materiel

corse. (Contandriopoulos, 1962).

11- Endomitose
Signalons qu'un cas d'endomitose a ete observe chez le taxon octoploide,

A.propinquum dans des metaphases somatiques dans l'ovaire (Fig. 13).

12- A propos du nombre chromosomique de base du genie Alyssum qui
semble bien etre x=8, il conviendrait cependant de noter que dans certaines de

nos preparations, en particulier chez A. contemptum (70.87), chez A.erosulum

(70.96) chez A. bornmuelleri (70.128) et chez A.pateri (70.04), nous avons

compte parfois 2n= 18 et non 16. Cependant chez A. contemptum, nous avons

denombre dans deux metaphases somatiques de deux cellules voisines d'un
meme ovule 2n= 16 et 2n= 18 (Fig. 1 et 2), mais dans ce cas lä, nous avons

nettement observe dans la metaphase ä 2n= 16, une paire de chromosomes

nettement plus longs que les autres.
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II est difficile de vouloir tirer des conclusions definitives ä partir de ces
quelques observations concernant l'etude cytotaxinomique d'une trentaine
d'Alyssum de Turquie soit le tiers environ des especes recensees dans le pays.
Ces observations soulevent cependant de nombreux problemes que seule
une etude experimentale, basee sur la culture et des experiences de croisements,
pourra permettre d'approfondir.

— Problemes concernant l'origine des polyploides. Si nous avons reconnu
des hybrides dans des populations mixtes qui seraient done des allopolyploides,
nous avons suppose que dans d'autres cas, certains polyploi'des caracterises
par un nanisme tout ä fait particulier etaient soit des autopolyploldes soit des
allopolyploides segmentaires. Dans ce dernier cas il peut se produire des associations
heterogenetiques et homogenetiques, suivant le degre d'affinites entre les
chromosomes parfaitement homologues ou partiellement homologues, qui
peuvent donner, dans leur descendance, des autopolyploi'des, des allopolyploides
typiques et encore des allopolyploides segmentaires stables et fertiles. Ces derniers
par des croisements en retour avec les autopolyploi'des derives de l'un ou l'autre
des parents peuvent donner des hybrides partiellement fertiles. Ces individus
apparus par hybridation et par introgression peuvent effacer graduellement la
barriere genetique et morphologique qui separait les autopolyploi'des provenant
des diploi'des originels. Ceci expliquerait la grande ressemblance qui existe entre
les races diploi'des et polyploi'des de certaines des especes etudiees.

Nous nous sommes demande enfin, si parfois, il ne se produisait pas un
phenomene d'autoallopolyploi'disation.

— Problemes souleves par la distribution geographique des races di et polyploides
chez une meme espece. N'est-il pas remarquable que chez des especes oü des races
di et polyploides ont ete reconnues, les diploi'des se localisaient ä l'est et les
polyploi'des ä l'ouest. II conviendrait certes d'examiner un grand nombre de cas,
mais cette repartition, observee chez quelques especes, n'est certainement pas
due au hasard et doit repondre ä des criteres lies peut-etre avec le foyer d'origine
ou de conservation du genre situe ä l'est dans l'aire de distribution et des centres
de differentiation localises plus ä l'ouest.

— Problemes souleves par la presence d'un nombre chromosomique de 2n= 18;
chez ses especes normalement caracterisees par 2n= 16.

— Problemes des affinites entre les Alyssum. Nous avons vu que certaines
especes bien differenciees sur le plan morphologique et apparentees pouvaient
etre considerees comme de vrais vicariants et etaient d'origine fort ancienne.
Au contraire, pour d'autres groupes d'especes, nous assistions ä un brassage de
differents taxons qui par le jeu de croisements et de la polypolidie donnaient
naissance ä des especes nouvelles apo-endemiques (Cf. Favarger et Contandrio-
poulos, loc. cit.) et parfois meme ä des „cryptoendemiques" puisqu'elles ne sont
pas toujours reconnaissables sur le plan morphologique.

L äge des Alyssum de Turquie est done tres inegal. Nous avons des especes
parfaitement bien differenciees et d'autres qui sont en voie de differencation.

Tous ces problemes sont done loin d'etre resolus. Nous avons prefere cependant
les poser tels quels afin qu'ils servent de base ä des recherches futures.
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Planche 1

1 A. contemptum Schott, et Kotschy, 70.87, 2n= 16: Metaphase somatique dans un ovule.
2 A. contemptum Schott, et Kotschy, 70.87, 2n=18: Metaphase somatique dans un ovule.

(Dans une cellule voisine de la metaphase representee dans le dessin 1).
3 A.repens Baumg. ssp. trichostachyum Dudl., 70.336, 2n=16. Metaphase somatique

dans un ovule.
4 A. strigosum Banks et Sol. ssp. strigosum, 70.458, 2n=16. Metaphase somatique dans un

meristeme radiculaire.
5 A. strigosum Banks et Sol. ssp. strigosum, 70.15, 2n 64. Metaphase somatique dans un

ovule.
6 A. strigosum ssp. cedrorum Schott et Kotschy, 70.453, 2n=16. Metaphase somatique

dans un meristeme radiculaire.
7 A.erosulum Gennar. et Pestal., 70.388, 2n= lö.Metaphase somatique dans une piece florale.
8 A.erosulum Gennar. et Pestal., 68.345, 2n=32. Metaphase somatique dans un ovule.
9 A.erosulum x A.sibiricum, 68.343, 2n 48. Metaphase somatique dans un ovule.

10 A. argyrophyllum Schott., 70.112, 2 n 16. Metaphase somatique dans un ovule.
11 A.praecox Boiss. et Bai., 68.124, 2n 32. Metaphase somatique dans un ovule,
12 A.propinquum Baumg., 68.166, n 32. Mitose pollinique.
13 A.propinquum Baumg., 68.166, 2n 64. Endomitose dans un ovule.
14 A. bornmuelleri Haussk. et Meyer, 70.128, 2n=16. Metaphase somatique dans un ovule.
15 A.mouradicum Boiss. et Bai., 70.378, 2n 16. Metaphase somatique dans une piece florale.

Planche 2

16 A. lepido-stellatum (Hausskn. et Bornm.) Dudl., 70.256, 2n= 32. Metaphase somatique
dans un ovule.

17 A.corsicum Duby, 68.177, 2n 16. Metaphase somatique dans un ovule.
18 A. masmenaeum Boiss., 70.372, 2n= 16. Metaphase somatique dans un ovule.
19 A. masmenaeum Boiss., 68.141, 2n 32. Metaphase somatique dans un ovule.
20 A.oxycarpum Boiss. et Bai., 68.110, n=8. Mitose pollinique.
21 A.oxycarpum x A.masmanaeum, 70.379, 2n 64. Metaphase somatique dans un ovule.
22 A. callichroum Boiss. et Bai., 70.388, n=24. Mitose pollinique.
23 A. huber-morathii Dudl., 70.339, 2n=l6. Metaphase somatique dans un ovule.
24. A. huber-morathii Dudl., 60.47, 2n 32. Metaphase somatique dans un ovule.
25 A.pateri Nyar. 70.14, 2n=16. Metaphase somatique dans un ovule.
26 A. pateri Nyar. 70.04, 2n 32. Metaphase somatique dans un ovule.
27 A. borzaeanum Nyar., 70.11, n 16. Mitose pollinique.
28 A.sibiricum Willd., 68.298, 2n=16. Metaphase somatique dans un ovule.
29 A.murale Waldst. et Kit., 70.354, 2n=16, Metaphase somatique dans un ovule.
30 A.cassium Boiss., 70.338, n^l6. Mitose pollinique.
31 A. cilicicum Boiss. et Bai., 70.346, 2n-16. Metaphase somatique dans un ovule.
32 A.floribundum Boiss. et Bai., 70.351, 2n=16. Metaphase somatique dans un ovule.
33 A.giosnanum Nyar. (Cf.)„ 70.246, 2n 32. Metaphase somatique dans un ovule.
34 A. condensatum Boiss. et Hausskn. ssp. condensatum, 70.108, 2n=16. Metaphase

somatique dans un ovule.
35 A. condensatum Boiss. et Hausskn. ssp. condensatum, 70.279, 2n 32. Metaphase

somatique dans un ovule.
36 A. condensatum Boiss. et Hausskn. ssp. flexibile (Nyar.) Dudl., 70.298, 2n=16.

Metaphase somatique dans un ovule.
37 A. condensatum ssp. flexibile x A.erosulum, 70.296, 2n 32. Metaphase somatique

dans un ovule.
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Resume

Au cours de recherches cytotaxinomiques sur les A lyssum du bassin mediterraneen

oriental, les nombres chromosomiques d'une trentaine d'especes ont ete determines.

La plupart d'entr'eux sont nouveaux.
Quelques problemes concernant la Polyploidie (autopolyploidie, allopolyploidie,

auto-allopolyploidie), la distribution geographique des races diploides et polyploides
chez une meme espece, l'origine, les affinites et 1'evolution de certains groupes
d'Alyssum sont discutes.

Zusammenfassung

Im Rahmen cytotaxonomischer Untersuchungen über die Gattung Alyssum
im östlichen Mittelmeergebiet wurden die Chromosomenzahlen von etwa 30 Arten
aus der Türkei bestimmt. Die meisten dieser Zahlen sind neu. Im Anschluss daran

werden Fragen der Polyploidie (Autopolyploidie, Alloploidie, Auto-Alloploidie),
der geographischen Verbreitung diploider und polyploider Rassen der selben

Art sowie von Ursprung, Verwandtschaft und Evolution bestimmter Alyssum-Gruppen
besprochen.

Summary

Cytotaxinomic al Studies on Species of Alyssum from Turkey.

In the course of cytotaxinomical investigations on the Alyssum of the oriental
mediterranean sea, some numbers of about 30 species from Turkey are given.
Most of them are new.

Some problems concerning the polyploidy of these Alyssum (autopolyploidy,
allopolyploidy, auto-allopolyploi'dy), the geographical distribution of diploids and

polyploids races in the same species, the origin, the affinities and the evolution
of certain groups of Alyssum are discuted.
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